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A mes père et mère. À l’amour de ma vie. 
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LA QUÊTE D’UN TRÉSOR CACHÉ 

Aujourd’hui 

Je me suis levé 

Leger 

Réveillé 

En veillée 

Le sommeil 

Aussi pareil 

Que les nuits passées 

N’a guère changé 

Au contact du soleil 

L’âme se frit 

Le corps se carbonise 

Quelle effronterie ? 

C’est à ce prix que Dieu revit 

Et en Dieu tout reprend vie 

Cette vie 
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Je ne vis plus 

Il y a un long temps déjà 

Pourquoi vivre 

Si l’âme des amours est morte 

Vraie mort 

Comme la langue latine 

Ensevelie 

Enterrée 

Le deuil fait 

La vérité 

Oui 

Dieu des vérités 

Mieux Dieu de la vérité 

Je ne vis plus 

Ou même 

Je n’ai jamais vécu 

Ce qui est sensé me faire vivre 

N’y ait pas, 
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L’amour 

Je l’ai recherché 

Remué ciel et terre 

Passé dans les labyrinthes 

Sondé la pensée des grands esprits 

Heidegger en a-t-il parlé ? 

Parler de l’amour 

Finalement… 

J’aurai en vain couru 

Dans cette vie 

Un passage sans passé 

Qui se souviendra de moi 

Mes œuvres se lèveront 

Pour témoigner de ma bonté ? 

L’histoire ne retiendra rien 

De mon historiographie 

Les sciences ne pourront rien tirer 

De mes expériences 
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Que combattre pour une vie meilleure 

Que conquérir le ciel 

Que dominer la terre 

Que dompter les eaux 

Qu’importe si tu offres un nouveau pacte social au monde 

Nouvel espoir noir 

Le guide des révolutions affolées et noircies 

Tout ça… 

Mon âme meurtrie n’en revient pas 

Mon âme manque 

Mon âme pleure 

Mon âme parle 

Mon âme réclame 

Mon âme envie 

Mon âme chérit 

Mon âme crie 

D’amour 

D’amour doux 
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D’amour fou 

D’amour juvénile 

D’amour naturel 

D’amour incorruptible 

D’amour inaliénable 

L’éternité sentimentale 

Classée dans le patrimoine immatériel 

De mon Cœur 

L’amour modèle 

Un amour déifié 

Pourquoi le monde m’a-t-il caché ce bonheur depuis belle lurette ? 

Est-ce pour me protéger ? 

Je serai passé à côté du plus gros magot 

L’AMOUR ! 



BriÈre Asnodji Nadji 13 

LES YEUX S’OUVRENT 

Mon temps ce sont les études 

Le choix entre deux choses 

Un choix tranché par la société 

La pesanteur familiale 

L’acceptation des deux choses 

Amour-études 

Complexité et avenir 

Souffrance et perspective 

Péché et lucidité 

Aveuglement et discernement 

Débauche et maitrise de soi 

Décadence de l’intellect et perfection spirituelle 

Barrage et ouverture 

Mondanité et question sur le monde… 

Comment compatir deux choses 

Aussi opposées ? 
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Un principe de séparation 

Une séparation érigée 

Une séparation vécue 

Depuis l’arrêt de mil neuf cent quatre-vingt-dix huit 

La séparation est consommée 

Amour-études 

Une séparation rigide 

Dans le temps 

Dans l’espace 

La jurisprudence sentimentale 

Demeure infaillible 

Immuable 

L’amour n’est jamais gratuit 

On a toujours une raison pour aimer 

Et moi pour toi 

Cette raison manque 

La partie civile a toutes les chances pour m’incriminer 

Mon avocat est désarmé 
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Il n’a pas mon aveu sur l’affaire qu’il doit défendre 

Comment prouver à la barre mon innocence ? 

Cette humilité que j’ai passé mon temps à fuir 

J’ai pleines d’occases pour lui avouer 

Le message de mon cœur 

La bouche est insubordonnée 

Elle n’a pas obéi à l’ordre reçu du siège des sentiments 

Mais aujourd’hui à cause d’une faute commise par un seul organe 

L’ensemble du corps se retrouve à la barre 

Que le juge déclare un non-lieu dans ce dossier 

La main qui doit jurer sur notre livre sacré 

Ne se reproche de rien 

Les oreilles qui entendent les accusations sournoises de la partie civile 

N’ont pas été ni de près ni de loin impliquées dans cette affaire 

Que dire des pieds qui supportent injustement le poids du jugement 
qui ne tombera peut être jamais ? 

Du ventre affamé par la longueur de la procédure ? 

Du visage calciné par les sueurs puantes de la plaidoirie ? 




